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L'année 1892 appartient maintenant
au passé, elle n'est plus qus'u. sou-
venir .... heureux pour le plus grand
nopibre, nous l'espéronF.

Ët cependant d'après les savants
astronomes nous ne devions pas voir
cette nouvelle année. Quel est celui
de r os lecteurs qui n'a pas f émi à la
pensée qu't i cataclysme épouvanta-
ble viendrait interrompre pour tou-
jours la succession des années.Malgré
ces prévisions notre petit globa cont i-
nue sans cesse sa marche à travers les
espaces ir fini.', suivant la courbe que
le doigt de Dieu lui a tracée dès le
commencement. Les astres vaga-
boind.', échevelé!:, malgré les calculs
de'nos savante, ont respecté j usqu'à
présent le séjour de ces êtres créis à
l'image du Souverain Maître.

Que d'événements importants se
sont déroulés durant cette année
j892, -dans tout le Dominion.

C'est le gage le plus certain de la
tranquilité du pays et du bonheur de
tous

1892 Ser une date mémorable
pour nos cousins de France. Le
scandale de- Pantamit, coup terrible
porté à la République a remué
profondément les masses et l'on
s'attend à rien tins qu'a une ré.
volution.

A c ôté de cette France tourmen-
tée que nous plaignons, il y a la
rrauce glorieuse que nous saluons.
avcc test. ect dans la personne du
général Dodd.-,Ie héros du Diahomey.

Puissent ces victoires adoucir les
plaies cacsees par les luttes intestines.
D)'ailleurs la France n'est pas la seule
4 souffrir de la tempête ; prcque
toutes lt-s natiotis de l'Europe gémis.
bent ios le coup des épreuves que la
Divine Providence leur envoie.

Le Vicaire de Jésus-Christ, Léon
XIIl, seul,échappe au souffle orageux
qui dévore.

A~ussi le monde entier a-t il con-
fiance au vieillard captif.

Quelle !eta pour nous l'année 1893?
Dit u seul le sait 1 Mais à tous nous
sot haitons, paix, prospérité, santé,
bot heur et riche-se!..

A tous r os fidèles abonnés, noue'
crions de tout coeur . Bonne et heu.
reuse année 1 Vieux refrain quîi
contient le baume de l'espérance.

A ceux qui pleurent~ nous !ýouhai-
tons consolations.

A ce..x qui sont heureux, joies in-
times et longue chaine de bonheurs 1

Bonne année aux pauvres.
B$onne année à ceux qui sont favo-

iisés de la fortune.
Bonne et heureuse année à nos

adversaires et ennecmis, comme à nos
aM1'.

Bonre année au vieillard, à l'ieý
~ir, à l'adoler-cent et à i'enfant.

Que Dieu répande ses plus abon-
dantcs bénédictions sur ceux qui
mous sont rarticulièrement chers, sur

Qu- notre dévise pour l'année qui
commence soit : En avant 1 sc.is
l'oeil de Dieu.

.L'instruction religieut&-Le ministère
rusnvint d'adopter un décret renan

Prloir l'instruction religieuse dn

MOINES ET A<GRIWrLTEUltS

Nous empruntons les lignes sui-
vantes à une Lettre pastorale de Mgr
Labrecque, évêque de Chicoutimni,
annoi çint l'établissement du mu
nastère de Notre-Diae de la Trappe
de -Mistassini, lac Saint-Jean:

...La Trappe, 6ufio, sea une E.,lc
d'agriculture et de colontitut ,on. Ce qu elle
a été gilleurs, an Franco, an Italie, an
Allemnagne, et an Aogleoecre, elle le sera
parmi nous : £ultautl solijudo et/Abrebit..
9"frminans ce'liniabi. [1q. XXXV. 1 ]
Les solitudes de la forêt voit tressailli,
de joie et >.épaânoir en floraisons brîl
lautts. De leur sein vont s'élan2cerde
puaiantes végétations. Les Trappistes
ee rendent nitîtres du 6ol partout où ils
b'iAtabliasent :témoin, la jeune et fi)ris-
saute abbaye d'Oka, déjà asies puillsante
peur fournir un essaim de religieux qui
vont er4cr au Lao Saint-Jean un centre
d'attraction pour les eolono, une sorte de
foyer agricole et indutriel dont l'influence
layontta sur tout ce paye. Commo
Nous toui le disions encore dés notre
arrivée parmi Vous, N. T. F., l'avenir du
dicèse de Chicoutitmi se résume dans
l'oeuvre capitale 4ce l'agrieulture et de la
colonisatio. Que les jeunes colons se
mnultiplienit et marchent à la suite des gé
néroux pionniers qûi, dans leur invincible
courage, stont allés planter leur tente au
bein de l'immenso forêt qui omboge !es
rivez du Mlistaosini ; que le sillon du la.
bour eur féconde ces terre, encore vierge;
que partout l'on voie naitre et fleurir de
nouvelles paroisses%, et qu'au milieu de ces
conta-c nouveaux d'activité, s'élèvj un
nouveau temple dont la croix plane sur
toutes les d meures pour tee bénîr et les
protéger 1 Bientôt, Nons l'espéront, il
non', sera dooné de voir tons ces lieux
que Du'onit pas encore marqués les pas dec
l'homme ouverts à l'agriculture, airosés
des sneara du oo!on,ct donnant avec aben
'.atcý toutes les richesses que recèle cett
vaste contrée.

LE PANAMA AtLLEIMMAii)

Une dépêche adressée de Berlin
i-u joirnai le MYatin de Par'%, donne
les détails suivants:

La grosse affaire d'u scandale
guelfe, celle qui excite ici le plus vif
intérêt c'e!.t le mot-tant des sommes
payées aux personnes qui ont joué
un iôle dans la mort tragique du -oi
Loilis de Bivière, lequel & eté trouvé
noye. on se le rapplle±, d'une feçon
qui est restée inexpliquée ; cst éga-
lement le chiffre des sommes payées
aux mcdecins et autres p.arsonnes
qui ont !oigné l'empereur Frédéric
dans sa dernière maladie.

«On supprwie que les reçus aux-
quels fait allusion le V&warts ont
é.é achetés var hi. Bebel a un jour-
nali-te de Z.irich qti avait menacé
de les publier en 1891 .

De retour-M. Erni c Castel, qui Jtaii
allé, îu ta qualité officielle de Secrétaire
do la Société d'Industrie Laitière, visiter
l'éeoe et Pitalien (xpérimitale de Bur-
lîrgion, Vt, est de ietour aprèd un bau.
reux voyage.

M . Castel nous dit que le directeur, lep
prtf'essura et les patrons ;te sont informés
avec beaucoup do bienvcillance des
atciens 6 évea Canadiens donz ils ont con-
servé un bon souvenir.

Faillite Ulowan-Oa dit que Hanzian,l'a-
chetcur de fromage failli, sera cit4 devant

un juge pour expliquer comment iltrse faitI
qu' il n'y oit pas d'actif pour répondre à
un passif aousi considérable.

oMmaeàl race aiiadien&fran-
ça ie-e-aorgnisîf tsde l'exposition

de Ohîcalze sont perptlxo au Sujet du
choix de l'orateur qui sera nharg6 de p--~
noneer le diaeoi.s d'inauguration, au mois
de mal prochin.

On avait parlé de M. Gladstone, mais
le voyage serait trop fatiguant pour cet
émineut vieillard. Signer Castalor, le
o6 4bre orateur empaguol, ne sait pas
13o011saMMinat l'an1gill.

Chapleau ou Laurier, tels sont .es ora-
teur' qui d'après I'Lueniny Herald,' de
Dulutb, ich,, s'imposent dans les air-
consltnces

Nous félicitons la lieutenant-gouvernour
et le chef de l'oppoaition dec et hommage
rendu à loir remarquable talent. Y a-t-il
au monde plus grande éloquence que celle
des Chaplean et des Laurier 1

Le /romagc-La fromagirie du 4 1 rang
de St Hugues a reçu 1 362, 680 livres de
lait, donnant 142 356 livres de f romage
fabriqué par M. J. Ut-'. D6pot. Ce mon-
tant a rapporté $13,812 93 pour l'année
1892.

La minecrdor de Dudsw-di- C. Ro-
drigue t. commencé dans le coure do l'été
l'exploitation d'une mine d'or dans le six.
ième rang de Dedeweil, sur lei borda du
ruisseau Hall. La perspective est excel-
lento, parai.-il. Il s'est associé avec un
de ses Dn e, mineur de la Beaue , pour
001 tinuer bur une plus rTasta échelle.il
travaillent actuellement à forer un puits
pour atteind! o le roc sur lequel 'toit repo-
tter le précieux irétal, en plus grande
quantité. Le piiotempe prochain, une
pompe mue- par un pouvoir hydrau-.
lique a. ra installée afin de fteiliter Ieý
travaux.

.St.v.'mcrs rapides--Le WYorld do To-
rontL alprend que le Pacifiq1ue Canadien
est venu à un arrangement rnvec le gou-
vernement f6 létal au 'sujet de l'établisse-
met-n d'un sorviuô de Steamers rapides sur
l'Atlantique.

Le confrère ne nous fait pas coonnaîtra
tee conditioins de l'arrangeat, mais il
déclare que te ser1v)i b era inauguré en
1893.

stanhopC-Mt). Gala & Feils ont coin-
mence leu tpérations do leur,' chantiers
d'hiver et ils se propoent de f -ire beau-
3oup de bois cette année. Ils ont fait
faire de grandes réparations à leur scierie
q1ui a mointenant teulcu les apparenocit
j 'un nouvel établissement et ils doivent y
instailer aussi de nouvelles machines.

Lis bandits aux £Cats LTs-Lc New
York W'orid ruconte que Bob Dalton,l'un

dert th fus de> bandits qui ont es>ayé, au
mois d'ce übra dernier, de piller les ban-
quels de Coffeyville (Ktnsas) et dont pin
..icurs ont été tu( das la bagarre qui s'en

e'.suivie, vient d'être nommé délégué

marabal des Eiais-Unis.

La tragédie de Fali Rioer-L'Etat ne
semble pas dispoué à procéder au proès
de L zzie Borden, aceusée du meurtre de
son père et sa mère, à Fall River. On
croit que la jeune fille est folie ou qu'elle
le sera bientôt. Mde Russell déelare quis
Lizîe a hrft'd devant cls une robe ta-
ch6o de rouge, que là prisonnière lui a dit
Stre de le. peinture.

Bridget Sullivan, la servante des Bor.
don déaa.re que Lissis portait cette robe
b. matin du crime.

Fratricde-A S.aghzàow une terrible
nouvelle v'c.'t de jeter notre jolie patite
ville dans la plus vivo stupeuir. Un cer-
tain Fred. Feiote arrivait ici, il y a nouf
mois, de Toronto, avec au famille ; il
loua une maiton qu'il fit servir d'épicerie
et do résidenc privée pour sa famille.

1 G;eorge Foote, le frère de Foid, pensionnat
quelque temps Clies lui ; mals il est car-
tain que la paix ne régna jamais edt?
eux; ils avaient très Fouirent d^ violent«
discussions au sujet d'%mucono du (hue.-
dat aux Etats-Unis, et on va voir ju qu'où.
peut alier la .asaion polituque, l'esprit de
parti poussé i'isqu'à la bêtisae.

Samedi soir, la même question d'tn-
nexion fut remise eur le tapie; lea deur
frères étaient devenusi d'une violence ai-
tréma de langage ; George était anti-an-
nextoniste, et Fred profissait des idée&-
onîraired. La famitle s'était retirée,
laissant les danrr frères d11baàre l'avenir
du Canada. Soudain, elle fut frappée Dar
la bruit d'une détonation de révolver pot-
tie de la chambre où s trouvaient les
deux frères.

Mme Foutu se pr6eipita auxieutie dans.
la chambre; un spoctane terrible l'at-
t.endait, cou mari gisait innmanimé sur le
pi.-.ràhrr, baignant dans son sang. La>
balle était passée près du coeur ; le jeune
Fred expitrait ue h*ure apré'.

George prétend qu'il était dans la cas
do lég iim défense, son frère s'étant pré-
cipité sur lui avec une rage terrible, ota-
mo pour l'étouffer. Il n'eu a pas moto&
été mis en état ad'arrestation.

Mort d'un rabbin-Uce dépQohe de.
Constantinople annonne la mnît du grand,
rabbin de Jérusalem.

M. Blai.-e-M. BMaine n en une rechute.
qui laisse à £es âmis peu d'espoir de la.
sauver.

-"Le tyohu-Les5 dernières ddéêhes da-
frtw-York noua apprennent que le typhus
y fait dei victime.: considérables.

decident-Un grave aooi.lent e'est pro.
duit, vendredi soir, à une traver-a du 0.
P. IL.. entre Waterloo et Warden. M. Ji.
Blanchard, accompagné de son épouse et
de es deux eni.at, as rendait à Water-
Ion. Arrivé piès de cotte travertie sou.
nhaval fut effruyé, à la vue du train, et alla
se jetea bur la devant d,, la locomotive ol
il uit tué insautanémê:ýL et la voiture
brisée onmorceaux M. Blanohird et se
deux enfants eurent la tewps du sauter à
ter.e, mais mia heurentemedt led habits de.
madame B anohard îl'accrochêrut à DÛ
poëlle qui se trouvait dans la vo'ture et
elle ne pot suivra son époux. Elle fat
lancea à une diuiance cinsidé abla par la.
locomotive et reçut, dem blesslureis graveï à
la téta et a.u corps. Trao!§portée' à IF,-
ternon cite eut demeurec p.usieura haures
avant de rcp:eodrt, Omna5ssauoo. Oaa
kren d'eepoir de lui sauver à vie.

Ala;agés ptr dasCanuiÀes-On a reçu
de Sau F!rai cteco la flou vuile d un tor.'bie
drame qui b'car passé dans l'océan Pacxifi-
que à bord du v iiîîr fianDçais <Joîstass 'ns>
capitaine Marié. L'équipageatu Go.. -lau-
unie se composait du Clanaques rcrtés
aux Nouvelles Hébrides; c.,ui ci se sont
révoités, ont as assin6 la propriôta*re da
navire, b). pathin, le capitaine Mriùé et
bon second; puis ils ont pillô te navire et
l'ont lai2é aller à la dérive. Lce
tine a été jeté sur un (0Oicii cù il 8'est par-
u. Non contenta d'avoir tué lecAâpitaine,
tes tenus ont fait cuire son cAdavre ctLau
ont fuit un horrible fcstin. Q-iauc mate.
lois canaques qui avaient pris la défanse
du capitaine Marie ont ét m:Lrsacré>éga-
leinont par leurs camarades.

D)eces
En cutt ville, la jer du oour&nti Dame

LosaUeb après, epozwsode M. id. -%rd M!a-
iian, aSent do billets, à l'àga do 58 ants.
Le seiic et tnt.rawuent ont eu lieu ce

Diatn.
lios condoléarea à la famille &,40:6,.
En üette ville, le 4 janvier co imnt, out d6-

côcte à l'àge do 22 mois IlaoBlauchc, eu.
fant du M. Omer Basse.

En cile ville, Ia 4 janvier courant, est
dicèdé à l'àge do à ans et 1 racis, Wifl

lenfant do là. Louis Leamtio.


